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Litière Forestière Fermentée : une nouvelle 

thématique au cœur de nos essais ! 

D’où vient la Litière Forestière Fermentée (LFF ou encore LiFoFer) ? 

Les « microorganismes de montage » ou « microorganismes endogènes » sont utilisés en Amérique du Sud par 

les paysans. Ils les utilisent sur les sols, les cultures, les eaux et même dans les élevages. La LFF obtient de bons 

résultats tant en terme de santé sur le végétal que sur les animaux.  

L’association Terre&Humanisme, qui promeut l’agroécologie et plus particulièrement la régénération et la 

protection des sols, tente de l’adapter à notre milieu tempéré.  

 

Concrètement, qu’est-ce que c’est ? 

Basée sur la technique des EM ou «efficient microorganisms», c’est un mélange de microorganismes : feuilles 

mortes, résidus de récole (son, fibres, mélasse, petit lait). Les coûts de production de ce « cocktail » sont minimes ! 

L’association Terre&Humanisme a rebaptisé la préparation en « litière forestière fermentée », une appellation 

plus parlante.  

 

L’association Terre&Humanisme s’est concentrée sur une « recette » pour essayer de l’adapter à notre climat 

MAIS il existe de nombreuses déclinaisons (ajout de plantes stimulantes ou encore répulsives ou même 

insecticides). 

 

 

Applications connues  

 L’eau des réserves ou des mares est maintenue propre, les algues sont mangées par les microorganismes 

 Dans les étables, bergeries, porcheries ou toilettes sèches, le fumier se décompose plus vite, réduisant 

ainsi les odeurs et les mouches 

 Les animaux traités ont moins de parasites (puces, vers, galles…) 

 Certains essais sur cultures ont été très intéressants : les résultats étant variés, cette méthode 

d’application doit être approfondie 

 Concernant l’application aux sols, seul un recul de plusieurs années nous éclairera sur l’efficacité de cette 

technique 

 Terre&Humanisme a amorcé des expérimentations sur « polluants » : huile de vidange, graisse, essence… 

« Le but est donc d’apporter une grande diversité de microorganismes afin de favoriser la multiplication de synergies 

au sein de l’écosystème et la dégradation des matières organiques donc la disponibilité de nutriments pour la 

végétation. L’apport de microorganismes permet également la suppression (ou du moins le contrôle biologique) 

d’organismes pathogènes pour les cultures. Ainsi, la Li-Fo-Fer est un catalyseur biologique peu coûteux soutenant le 

bon fonctionnement de nos agroécosystèmes. Sa fabrication artisanale est très intéressante d’un point de vue 

écologique et économique ! » 

« La forêt serait-elle capable de soigner les sols agricoles ? Si bactéries, levures et champignons pullulent par millions 

dans les sols forestiers, lorsque cette litière subit un processus de fermentation, ses microorganismes sont 

démultipliés et seraient capables de régénérer les sols! » 
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Et nous ?  

 CHRISTOPHE H réalise chez lui un essai avec le FiBL et Terre&Humanisme (cf Newsletter n°1). 3 modalités 

sont testées :  

• LFF 

• LFF stérilisée 

• Eau 

 

Ces 3 modalités vont permettre de savoir si la LFF a un effet sur les plantes et si ce sont les 

microorganismes qui ont un impact ou simplement la solution chimique (LFF stérilisée). 

Un traitement par semaine est réalisé. Cette année, ils ne pensent pas observer de grand changement car 

les traitements ont commencé tard dans la saison (fin mai) mais ils espèrent pour l’année prochaine.  

 

  

 DANIEL a mis en place un essai sur sa plantation de cette année. Il a appliqué de la LFF sur l’ensemble de 

ses plants à la plantation. Nous nous demandons si le fait de continuer à appliquer de la LFF sur les plantes 

a un impact.  

Mise en place : nous avons sélectionné 4 zones dans la serre pour tenter d’avoir un échantillon le 

plus représentatif possible.  

Les traitements se feront à 20% de dilution pendant la saison.  
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 Essai hors sol : Nous allons faire un essai de LFF chez Cindy en collaboration avec le FiBL. Le but est 

d’observer l’effet sur le système racinaire et foliaire à la fin de la saison. Grâce à leur laboratoire et système 

au hors sol, nous pourrons faire des mesures précises.  

Nous allons donc utiliser la LFF de Daniel Pieretti. Nous faisons 3 modalités, comme chez Christophe H : 

• LFF, diluée à 3 % 

• LFF stérilisée, diluée à 3 % 

• Eau 

Visite chez Daniel 

Mise en place d’un système paragrêle sur 3 tunnels. 

La pluie n’interférant pas avec la récolte des myrtilles, le paragrêle semble être un bon compromis !  

Nous avons comparé des plants en dehors des tunnels, avec ceux sous bâche et sous paragrêle. Les plants 

à l’extérieur sont bien développés et vigoureux. On constate de légers dégâts suite à la grêle que sur ces 

plants. La myrtille semble se plaire en extérieur, si on s’affranchir de la grêle !  

 

Le petit + ?  Les filets paragrêles sont plus faciles à installer ! 

Cependant les dégâts de rats sont importants. Il estime à 20% sa perte de plants.  

Pour plus d’informations, n’hésitez pas à faire un tour sur leur site internet où leur guide est disponible ! 

Comment réaliser sa LFF, quel dosage est préconisé… tout y est ! https://terre-humanisme.org/project/lff/ 
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Les groseilles ont été attaquées AVANT le débourrement (surêment) par 

des chenilles. Elles sont mangées les bourgeons. Cependant, elles n’ont 

pas pu être identifiées car on ne les pas trouvé ! 

Plusieurs producteurs dans le secteur de Pouzols (St Jeures) ont eu les 

mêmes dégâts.  

BERTRAND et DANIEL font une taille en vert sur leurs mûres.  

Quand les futures cannes fructifères sont peu nombreuses ou chétives, 

ils taillent le bourgeon terminal pour favoriser la ramification de la 

plante.  

Chez VALERIE, la pression d’anthonome est 

importante ! 

En revanche, pas de byturus en vue ! 

Vu cette semaine ! 

 

ANTHONOME BYTURUS 

Les premières DROSOPHILES sont arrivées ! En Nouvelle Aquitaine, elles ont attaquées 

dès le début de la récolte, contrairement à d’habitude où on a un décalage de 3 semaines 

environ.  Elles ont fait d’importants dégâts dans les myrtilles ! 

Chez CHRISTOPHE H, les pucerons sont toujours 

là. 

Ni l’atomiseur à vide, ni les huiles essentielles 

n’ont été efficaces.  

CHRISTOPHE H a rajouté des huiles essentielles 

de carvi et de citronnelle de java à son argile 

quand il a blanchi ses bâches !  

Affaire à suivre ! 


